
MARSEILLE

Marseille-Provence, capitale européenne de la Culture 2013 
fut un grand succès – 8 millions de visiteurs, le centre 
de Marseille transfi guré, le Mucem, le Vieux-Port… et en 
même temps, violence, drogue, chômage, assassinats. Cet 
ouvrage est celui d’un excellent connaisseur de la cité 
phocéenne, de ses problèmes et de ses atouts ; d’un intel-
lectuel engagé dans le renouveau de sa ville, le  projet 
Vieux-Port et la métropole Aix-Marseille-Provence. 
Jean Viard analyse « la crise marseillaise », mélange de 
réussites et d’exclusions, de nouvelles richesses et de 
pauvretés extrêmes, de partage et de racisme, de soli-
darité et de clientélisme. Il dessine ce que pourrait être 
l’avenir de cette ville si elle retrouvait la fi erté d’elle-
même et saisissait la chance que lui offre un monde de 
plus en plus gouverné par ses grandes métropoles. 
À lire par tous ceux qui croient qu’une France forte a 
besoin d’une Marseille puissante !

Jean Viard
est sociologue, directeur de recherche CNRS au Cevipof, 
conseiller municipal de Marseille et vice-président de 
Marseille-Provence-Métropole. Il a notamment publié, 
Marseille, une ville impossible (Payot, 1995) et récem-
ment, à l’Aube, La France dans le monde qui vient.
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Il faut faire de même et mieux encore pour des 
jeunes qui, faute d’études souvent, de travail 
aussi, n’ont pas de vie amoureuse. Pensons en 
termes de « logement d’avenir », comme on 
parle d’« emploi d’avenir ». Car le lit et le désir 
d’enfant poussent à l’intégration autant que 
les diplômes et le salaire. Favorisons les jeunes 
couples pour pacifier nos banlieues. Entre la 
drogue, la violence, le radicalisme politique, les 
études et l’emploi, il y a aussi l’amour. C’est un 
intégrateur social puissant mais trop oublié.

Pour une métropole euro-méditerranéenne

Là où Nicolas Sarkozy avait tenté l’Union pour 
la Méditerranée, le gouvernement de François 
Hollande fait le pari d’une puissante métropole-
monde euro-méditerranéenne. Il s’agit d’articuler 
le premier port de France et de Méditerranée, la 
chaîne de l’énergie qui descend de la Durance à 
Berre (hydraulique, nucléaire, vent, soleil, gaz, 
pétrole), un hub des nouvelles technologies, 
l’une des plus puissantes universités françaises, 
le premier site mondial de fabrication d’hélicop-
tères…, sans parler de l’économie touristique et 
de celle de la retraite. Il s’agit donc de lier ce qui 
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est morcelé mais aussi de doter la France d’un 
outil d’action en Méditerranée et vers le monde. 
C’est d’ailleurs cette capacité à faire de la nou-
velle métropole un booster de développement 
qui peut parvenir à convaincre les élus les plus 
réticents – si on sait leur laisser leurs territoires 
et leurs responsabilités locales. Surtout dans une 
période de crise où l’État ne peut pas débloquer 
les négociations avec des budgets considérables. 
Mais où il peut donner un cadre et une direc-
tion pour que les investissements du local soient 
habilement orientés.

Cette nouvelle métropole de projet sera le 
débouché naturel du monde lyonnais en plein 
développement. Le partenariat Marseille-Lyon 
est l’étape suivante entre ces deux ensembles 
dorénavant à une heure de TGV l’un de l’autre, 
et déjà liés par l’économie du pétrole et les flux 
rhodaniens. Ces couples de villes, sur le modèle 
de Nantes-Saint-Nazaire, Bordeaux-Toulouse, 
sont de puissants outils de développement 
dans une époque où ce sont les métropoles qui 
portent le développement car la richesse se crée 
de plus en plus en ville. Et ces métropoles sont 
à la fois des organisateurs du territoire et des 
acteurs de la construction européenne et euro-



méditerranéenne. Le recul relatif des États en 
fait des partenaires du développement et des 
relations internationales majeures.

Au-delà, c’est la qualité du cadre de vie urbain, 
la réduction des tensions entre riches et pauvres, 
et les relais mondialisés que forme chaque com-
munauté qui portent la croissance. Or ici, sur 
le 1,8 million d’habitants, il y a sans doute une 
majorité d’adultes qui ne sont pas nés là – 20 % 
de musulmans, l’essentiel des compétences des-
cendues du Nord. Tout cela peut être explosif 
ou créatif. Et en matière de cadre de vie, peu de 
territoires offrent autant de choix de modes de vie 
dans le seul point du territoire où le TGV arrive à 
la mer – du Luberon au Vieux-Port, de Cassis au 
cours Mirabeau, de la pointe Rouge à l’Estaque 
ou à l’étang de Berre. Nous avons ici la dernière 
cité métissée d’un monde méditerranéen que le 
xxe siècle a réorganisé par nation ; peut-être, si on 
sait y travailler, un prototype de ville métissée de 
l’Europe du xxie siècle. C’est cela qu’il faut voir 
au-delà des images toutes faites sur Marseille, 
des batailles de dealers ou des carambouilles 
politiques. La ville impossible que je décrivais en 
1995 se réveille, mais la richesse des uns ne fait 
pas le bonheur des autres.
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